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La collecte de vetements pour les enfants refugies d'Afrique du Nord

GRANDS SACS ET PETITS SACS...

Par G. Bura

Lors d'une collecte en nature, il y en a partout, on
en est submerge, entoure. II y en a ä gauche, ä droite,
dans chaque coin disponible, partout oü il est possible
d'en mettre.

C'est de sacs que nous parlons.
Puis on met les petits dans les grands. « Petits », c'est

relatif, puisqu'ils pesent en moyenne 12-20 kg selon
qu'ils contiennent de la layette, des couvertures ou des

pardessus d'hommes. Autre particularity des «petits
sacs » ils sont en papier, tandis que les « grands », oü
deux « petits » prennent place cöte ä cote, sont en jute.
Autre particularity encore, les premiers se ferment au
moyen d'un seul fil de fer, les seconds au moyen d'un
fil de fer double et partant plus resistant. En fait de
logique, on ne fait pas mieux.

On lit sur leurs ventres rebondis: Casablanca ou
Tunis. En dessous un numero qui va chercher dans les
quatre chiffres (et l'on a pourtant commence la nume-
rotation en partant de un...). Sous le numero, une figurine:

en pantalons: c'est un homme, en jupes: c'est une
femme, ou encore un enfant qui semble danser. Ces

figurines peintes au chablon permettent de se passer
des etiquettes volantes, trop vite dechirees et envolees.
C'est astucieux. Toujours fallait-il y penser. Et une
figurine cela fait partie du langage international. Si les
destinataires n'entendent pas le mot «femmes» ils
comprendront neanmoins ä qui est destine le contenu
du sac.

Et puis quel plaisir de vider de tels sacs: contenant
chacun exactement ce qu'ils sont censes contenir, sans
confusion et le tout emballe, ficele par tas de dix
articles: dix chemises: on vous ligote. Vous ne vous
separerez pas en cours de route. Dix pantalons: de
meme. La paire de souliers est liee ä tout jamais, du
moins jusqu'ä ce qu'elle trouve pied ä sa pointure. Le

L'arrivee et l'ouverture des colis. (Photo W. Schöchlin, Bienne)

gant droit suivra partout le gauche, et la jaquette ne
quittera pas la jupe qu'elle doit accompagner pour de-
venir costume deux-pieces.

Reorganisation

Toute cette parfaite procedure fait partie de la
reorganisation des postes de collecte locaux de la Croix-
Rouge suisse qui a ete decidee il y a plus d'un an, ä
l'issue des evenements de Hongrie et de faction d'en-
traide en faveur des refugies. L'experience avait de-
montre alors que la maniere dont se faisaient aupara-
vant les collectes en nature, en Suisse comme ailleurs,
ne pouvait suffire en cas d'afflux massif de fugitifs
demunis du strict necessaire et qu'il s'agit de pourvoir
sans retard, de sous-vetements, de vetements, de chaus-
sures. Trop souvent, en effet, le personnel des camps
d'Autriche avait du ouvrir, vider, fouiller 10, 20, 30 sacs
ou paquets avant de trouver les bas de laine ou les
langes dont ils avaient besoin sur I'heure. Que de temps,
de force perdus. Grace ä la nouvelle organisation des

postes de collectes, cela ne se reproduira plus, car, re-
commandee par la Ligue ä toutes les societes nationales,
cette reorganisation a ete entreprise ailleurs que chez

nous egalement.

Decentralisation

Mais il est une autre innovation dont nous aimerions
dire quelques mots aujourd'hui, d'autant plus que c'est
la toute premiere fois que « cela » fonctionne. C'est la
« decentralisation » des collectes.

Auparavant, en effet, lors d'une collecte, les quelque
80 sections regionales que compte la Croix-Rouge suisse
envoyaient le produit de leurs postes de ramassage au
Depot central de Berne, qui triait, empaquetait, ex-
pediait les effets recueillis et rassembles dans toute la
Suisse.

Actuellement, ces diverses etapes de la collecte se

deroulent dans les 16 centres regionaux dits « de triage
et d'emballage » dont dependent un certain nombre de

sections locales. Ces dernieres font parvenir les effets
recoltes, sommairement ou completement tries dejä au
centre regional qui procede ä la derniere «mise en
sac », boucle ceux-ci — les petits avec un seul fil de

fer, les « grands » avec le fil de fer double — et les fait
parvenir ä la gare frontiere d'oü ils quitteront notre
pays. De meme les colis expedies par la poste sont
diriges automatiquement sur le centre entrant en ligne
de compte.

Plus de 2000 « grands » sacs

Lancee le 12 octobre 1959, la collecte de couvertures
et de vetements en faveur des enfants refugies algeriens
devait se terminer aux environs du 20 octobre, de maniere
ä ce que les sacs transportes par voie maritime — raison

pour laquelle il a fallu prevoir le « grand sac » de

jute plus solide — arrivent sur place avant le debut
de la mauvaise saison. Les envois destines ä Casablanca
ont quitte notre pays via Geneve, ceux destines ä la
Tunisie, via Gothard.
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Dans Ies « petits » sacs... (Photo W. Schöchlin, Bienne)

aux cheveux noirs dans ce tricot rouge vif et ä croquer
la petite Fatma au teint basane dans ce «golfer»
jaune poussin...

Dans un colis, neanmoins, nous n'avons trouve qu'une
paire de manches!

Et puis encore: nous avions demande des articles
precis: layette, couvertures, vetements d'enfants,
Determents d'adultes aussi mais ä condition qu'ils soient
chauds. Et l'on nous a donne ce que nous sollicitions:
ni robes de soie, ni souliers ä talons aiguilles. Oh! bien
sür, par-ci par-lä il s'est trouve un colis qui contenait
trois douzaines de cravates ou bien quelques couteaux
rouilles... Mais cela fut vraiment l'exception.

Quant aux seize « Centres regionaux » qui fonction-
naient pour la premiere fois sur la base de directives
imprimees — et il y a toujours un pas ä franchir entre
les directives ecrites, aussi bien congues soient-elles et
la realite — ils se sont pour la plupart montres brillants.

Certes, parfois, les sacs etaient ou trop remplis ou
pas assez bourres, mais pour le reste tout s'est deroule
comme sur des roulettes.

Le resultat de la collecte qui a ete prolongee de
quelques jours vu l'abondance des dons recueillis a de-
passe les espoirs les plus optimistes. Plus de 2000 sacs
de jute ont pu etre expedies au Maroc et en Tunisie,
contenant entre autres 31 000 pullovers et 3000 couvertures.

66 000 kilos, en tout et pour tout...
Autre fait tres rejouissant et dont nous tenons ä re-

mercier de tout coeur notre population, c'est la qualite
des dons qui nous sont parvenus.

Nous avions demande des effets en bon etat. Nous
avons regu des merveilles, dont plus de la moitie etaient
neuves...

Nous avions demande des pullovers, et prie toutes
les Suissesses de confectionner de leurs propres mains
un chandail chaud ä longues manches pour un enfant
de 3 ä 16 ans. Toutes les femmes du pays n'ont peut-
etre pas empoigne echevaux de laine et jeux d'aiguilles,
mais nous avons bei et bien regu plus de 31 000
pullovers, et quels pullovers! Qu'il sera joli le petit Ali

Au centre regional de triage de Bienne

Rendons-nous au centre regional de Bienne, installe
dans un local clair et spacieux mis obligeamment ä la
disposition de la section biennoise par la Direction de
la « General Motors » qui se chargea meme du net-
toyage quotidien des lieux et de I'evacuation des vieux
papiers. Une dizaine de dames s'y affairent du matin
au soir sous la direction de Mm» Huber, chef du depot
de materiel de la section, qui dirige avec le sourire son
petit regiment.

Contre le mur, et nous ne sommes que le 21 octobre,
50 sacs dejä — des petits — attendent, bouche bee,
qu'on viennent leur serrer le com — ne craignez rien,
I'operation se fera sans douleur. Iis ne veulent plus
rien engloutir, chacun a son compte: celui-ci 12 couvertures,

cet autre, 50 pullovers.
Trois dames raccommodent ce qui doit I'etre: ici un

bouton qui manquait, la un elastique ä remplacer, ici

Vlte, 1'on recoud un bouton ou l'on fait une reprise... (Photo W. Schöchlin, Bienne)
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Et les « petits » sacs s'engouffrent flans les « grands».., (Photo W. Schöchlin)

une maüle ä retenir. Des riens, mais on tient ä n'ex-
pedier que des articles impeccables.

Six autres dames et demoiselles coupent des ficelles,
deballent des paquets et des cartons, examinent, froncent
les sourcils, trient, plient. Ne manquent pas de «faire
les poches» car il arrive parfois qu'on y trouve une
coupure de vingt ou de cent francs epinglee ä un simple
billet: pour les refugies! Don anonyme et d'autant plus
delicat.

On se croirait dans un grand magasin: ici l'inven-
taire «fillettes », par lä les sous-vetements de dames.
— Et ceci, est-ce un manteau de dame ou de fillette?
— Bah! les femmes algeriennes sont petites, mettons-le
dans le sac « Dames ».

Au milieu du local, une montagne de colis: le pro-
duit de la journee. 1,50 m de hauteur, 2 m de largeur,
2 m de longueur, un cubage de plus de 6 m:i que Mm"
Huber, le matin, est alle recueillir dans les halles des
dix bureaux de poste de Bienne et de quelques villages
des environs oü — autre idee ingenieuse — les P. T. T.
ont accepte d'installer des chariots postaux. C'est inedit
autant que pratique et original.

Mais, la nuit, toutes ces employees entierement bene-
voles dont certaines travaillent au Centre huit heures
par jour, revent qu'elles ouvrent des paquets, trient,
coupent des ficelles...

Brassieres neuves, vieux chiffons...

Grace ä la rapidite avec laquelle fut organisee cette
derniere collecte, un bebe algerien gigotait ä la mi-
novembre dans la brassiere blanche toute neuve que
Madame M... a deposee, le mercredi 21 octobre 1959, ä

10 heures 30 du matin, ä la poste centrale de Bienne.
Mme M. a pense: « si j'etais une maman alegrienne, j'aimer

ais que mon bebe soit emmitoufle dans cette brassiere

moelleuse et qu'il soit le premier ä l'etrenner ».

Alors Mrae M. est entree dans un magasin. Elle a pris
dans une poche secrete de son porte-monnaie de menage
un billet rose qu'elle avait mis de cöte — produit du
dernier carnet de timbres d'escompte — pour s'acheter

une de ces echarpes de mohair turquoise, qui feront
fureur cet hiver, et, sans hesiter, a choisi la plus jolie
brassiere du comptoir. Elle n'a eu qu'une seconde
d'hesitation lorsqu'il s'est agi de la couleur: bleue pour
un petit gargon, ou rose pour une petite fille? C'est
pour cela qu'elle s'est decidee pour du blanc.

Mais il parait que dans d'autres centres de collecte,
on prie le public de donner tout, absolument tout: chiffons,

vetements dechires, troues. Les « dames» de
l'ouvroir coupent, decoupent, recoupent et vendent ces
chiffons ä une fabrique qui, en echange, leur donne de
la laine neuve. Et aiguilles de cliqueter, et nouveaux
tricots de voir ainsi le jour, au long des apres-midi

...qu'un double fil de fer ferme soigneusement.
(Photo H. Tschirren, Berne)



d'hiver. Mais ll s'agit la d'une activite a longue eche-
ance. Lorsqu'il faut procurer, dans un delai tres bref
des vetements chauds ä des enfants qui dejä ont froid,
ce sont les brassieres neuves — ou presque — qu'il
convient de donner et de recevoir

*

A l'heure qu'il est tous les sacs remphs grace ä la
generosite, au bon cceur de la population suisse ont de-
barque sur les cötes d'Ajrique et, ä travers la Medi-
terranee, les petits Algeriens vous sourient dans leurs
pullovers rouge vif et jaune canari, enveloppes de la
chaude couverture qu'üs viennent egalement de recevoir

Iis disent merci a chacun: aux donateurs tout d'abord,
mais aussi ä toutes les collaboratrices de la Croix-
Rouge suisse qui, du 12 au 30 octobre, dans tous les

postes de ramassage et les centres de triage de Suisse
entourees d'amas de ficelles et de papier, ont trie, rac-
commode, ficele, empaquete et rempli les sacs en papier

La Croix-Rouge dans le rrionde

CROIX-ROUGE INTERNATIONALE
Mission du C. I. C. R. en Yougoslavie

Au cours d'une mission, en octobre, en Yougoslavie,
un delegue du Comite international de la Croix-Rouge,
M H G Beckh, a fait de nouvelles visites de detenus
politiques II s'est rendu dans cinq etablissements pem-
tentiaires, ou ll s'est entretenu sans temom avec qua-
rante-quatre pnsonmers designes par lui. A cette occasion,

le delegue du C I C R. a pu constater l'applica-
tion d'un nouveau regime de detention qui accorde aux
pnsonmers des conges payes de quatorze jours et, ä
certains d'entre eux, des vacances aupres de leurs families
Ces visites ont eu lieu apres un entretien que M. Beckh
eut avec M Andija Pejovic, sous-secretaire d'Etat. Une
representante de la Croix-Rouge yougoslave accom-
pagnait le delegue du C. I. C R. C'etait la deuxieme
mission de ce genre accomplie par le C. I. C. R. en
Yougoslavie. La precedente, en decembre 1958, avait
permis de visiter deux autres lieux de detention.

*

Et en Algerie
Le C I C R a envoye ä mi-octobre une nouvelle

mission en Algerie pour y proceder pendant six a huit
semaines a des visites de camps d'mternement et de

prisons Cette mission est composee de MM Pierre
Gaillard, Roger Vust, du Dr Jean-Louis de Chastonay
et de M Laurent Vust C'est la septieme mission du
C I C R en Algerie depuis 1955

*

Visites aux camps pour Algeriens
D'autre part, en France metropolitame, le C. I. C R

a fait, avec l'accord des autontes, de nouvelles visites
de lieux de detention pour Algeriens Depuis l'hiver
1958-59, ses delegues ont visite 18 camps et prisons
L'un d'eux a notamment ete autonse ä visiter M Ben
Bella et les autres detenus de l'ile d'Aix. Ces visites,
toujours avec l'accord des autontes frangaises, se pour-
suivirent au cours de l'automne. Quelques secours, com-
prenant surtout du materiel scolaire et des vetements,
ont ete distribues aux detenus.

*

Assistance aux populations regroupees en Algerie
A diverses reprises depuis 1957, le Comite

international de la Croix-Rouge a distribue des secours a

des civils algeriens regroupes dans certames zones ä la
suite des operations militaires Selon les informations
recueiUies, le nombre des personnes ainsi deplacees d

l'interieur de I'Algerie atteint un million. Pour alleger
le sort de ces populations, la Croix-Rouge frangaise
mene, grace ä des equipes itmerantes d'mfirmieres, des

actions de secours en faveur des enfants Soucieux de

soutenir cette activite, le C I C R a tenu a y apporter
sa contribution Recemment, il a remis des dons re-
presentant une valeur de 10 millions de francs frangais
et se composant de dragees de polyvitamines et de

gouttes ophtalmiques. Ces secours ont ete distribues
par la Croix-Rouge frangaise en aoüt et en septembre,
en presence d'un delegue du C I C R

Une nouvelle distribution a eu lieu en automne. Elle
comprenait de l'huile de foie de morue concentree, des

gouttes ophtalmiques et un lot de couvertures Ces

secours, qui representent une valeur d'environ 9 500 000

francs frangais, ont ete expedies par le C.I C R, a

destination d'Alger lis furent distribues, comme le
precedent envoi, par des equipes de la Croix-Rouge frangaise

en presence d'un delegue du C I C R

*

SECOURS INTERNATIONAUX
Apres les inondations en Autriche

Les inondations survenues cet ete en Autriche ont
non seulement cause de tres importants degäts aux
voies de communication mais egalement detruit pres
de 3000 maisons particulieres avec le mobilier de nom-
breuses families. Les Autontes et la Croix-Rouge autn-
chiennes sont en mesure de faire face aux besoms im-
mediats des victimes Le Probleme restant ä resoudre
est celui de leur prochame reinstallation Un appel
international a ete lance par la Ligue des Societes de
la Croix-Rouge et plusieurs Societes nationales ont
dejä repondu positivement.

Pour sa part, la Croix-Rouge suisse a mis a la
disposition de la Croix-Rouge autrichienne ä l'mtention
des families sinistrees des matelas pour une valeur de
10 000 francs

*

Le C.I.C.R. vient au secours des blesses et des refugies
au Laos

Le Comite international de la Croix-Rouge a decide
d'ouvrir un credit de 37 000 fr. pour des envois de
secours a la Croix-Rouge du Laos Les beneficiaires
seront des victimes des recents evenements, notamment
des refugies des zones d'operations et des militaires
blesses La liste des secours a ete dressee a la suite
d'une visite faite au Laos par M Andie Leuenberger,
delegue du C I C R a Saigon Elle comprend des
couvertures, du lait condense, des hts metalhques et des

layettes Les envois ont ete achemmes sur Vientiane a

fin septembre, debut d'octobre
*

Aide ä des sinistres en Coree

Un typhon suivi de pluies torrentielles, le 18

septembre, a cause des degäts considerables en Coree meri-
dionale. La ville de Fousan, notamment, a ete ravagee
On comptait le lendemain 120 morts, 322 blesses et pres
de 200 disparus, 6000 maisons avaient ete detruites et
des milliers d'autres gravement endommagees. La Croix-
Rouge de Seoul a demande l'aide de la Ligue pour les
smistres, plusieurs societes nationales de Croix-Rouge
ont envoye des secours
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